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La Dépêche Vétérinaire
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Moyenne = 58 849   Ecart-type = 34 464
Médiane = 54 410
Percentiles = 32 841 (25%) - 79 355 (75%)
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Répartition hommes / femmes en fonction des âges en 2007.

� Les données de la CARPV confirment la féminisation de la profession.

Histogramme des revenus en 2007 (tranche de 10 k€)

� La majorité des vétérinaires gagne entre 30 et 60 000 €.

Répartition des revenus en fonction des régions en 2007.

� Les revenus les plus faibles sont recensés dans les zones urbaines du Sud
de la France.

>> GROS PLAN

2008 : des tendances conformes

tre de l’Agriculture, le 2 octobre, à
l’occasion des Rencontres natio-
nales vétérinaires de Nice. Lors de
ce congrès, et en attendant les résul-
tats des revenus 2008, qui seront
transmis à la profession en mars pro-
chain, la Caisse autonome de retraite
et de prévoyance des vétérinaires
(CARPV), par la voix de son prési-
dent, François Courouble, a en effet
présenté les dernières données
dont elle dispose sur les revenus
2007 des vétérinaires au cours de
l’atelier Valovet, le 1er octobre. 
Le revenu libéral ainsi exposé cor-
respond au revenu imposable noté
sur la déclaration du foyer fiscal
auquel s’ajoutent les cotisations
facultatives des contrats de pré-
voyance ou de retraite pris dans le
cadre des « contrats Madelin », et
dont la part est très variable selon
les vétérinaires. Notre confrère
estime qu’en moyenne elles s’éta-

Maud LAFON

>> Analyse

Pour cause d’un changement de

mode de traitement informatique

des données, la Caisse autonome

de retraite et de prévoyance des

vétérinaires vient seulement de

publier son analyse des  revenus

2007 des vétérinaires libéraux.

Ces résultats ont été présentés

à Nice, lors des Rencontres natio-

nales vétérinaires. Le revenu

moyen s’établit à 58 849 €.

Avec une moyenne de 58 849 €, le
revenu des vétérinaires libéraux
reste un des plus faibles parmi ceux
des professionnels de santé. Ce
constat a d’ailleurs été rappelé par
notre confrère Rémi Gellé, président
du SNVEL*, au cours de son allocu-
tion au directeur de cabinet du minis-

Le revenu moyen des vétérinaires libéraux reste
sous la barre des 60 000 € en 2007

Lors de l’atelier Valovet des Ren-
contres nationales vétérinaires de
Nice, le 1er octobre, notre confrère
Laurent Jessenne, après la pré-
sentation des revenus 2007, a évo-
qué les tendances 2008 en pre-
nant comme sources les données
des associations de gestion
agréées. Il a toutefois appelé à res-
ter vigilant sur les comparaisons
de ces chiffres compte-tenu des
échantillons non homogènes et
des méthodologies comptables
parfois très différentes.

Les 670 vétérinaires libéraux mem-
bres de l’Unasa* ont ainsi déclaré
un revenu net moyen de 62 870 €,
le quart le moins rémunéré décla-
rant 18 321 € tandis que le quart le
plus rémunéré affichait 135 499 €.
L’évolution entre 2007 et 2008 a été
de + 4,8 %.
Les chiffres de l’Agaps**, sont
similaires avec un revenu moyen
qui tourne autour de 50 000 €
pour les vétérinaires canins,
80 000 € pour  les  ruraux et
66 000 € pour les mixtes, l’écart

entre les revenus des ruraux
et des canins augmentant d’an-
née en année.
Les données Panelvet débou-
chent sur un constat semblable
et soulignent la corrélation
logique entre revenus et chiffre
d’affaires, avec une facturation
plus élevées chez les vétéri-
naires mixtes. M.L.
*Unasa : Union nationale des associations
agréées.
*Agaps : Association de gestion agréée des
professions de santé.

blissent à 3 500- 4 000 €. Dans
cette analyse exhaustive réalisée à
partir des déclarations de revenus,
ne sont pris en compte que les reve-
nus des vétérinaires en activité en
2007 et qui exercent toujours en
2009. 

Age moyen : 48 ans
L’analyse de revenus permet une
vision plus globale sur la profession
et notamment sur sa démographie.
Ainsi, l’évolution du nombre de
déclarants entre 2004 et 2007 mon-
tre une progression des femmes
(+ 8,75 % entre 2006 et 2007) et
une diminution des hommes
(- 0,12 %), avec un total de plus de
8 500 déclarations exploitables (chif-
fre qui ne comprend pas les
confrères en première et deuxième
année d’exercice, non soumis à coti-
sation). 
En termes d’âge, la distribution
montre une prédominance de la
classe 45-49 ans (19 % des répon-
dants), avec un âge moyen de 48
ans. La répartition par sexe confirme
la progression de la féminisation,
les femmes représentant presque
la moitié des nouveaux entrants
alors qu’elles ne sont que 8 % dans
la tranche des plus de 60 ans. 

Si le revenu moyen d’établit à
58 849 €, 30 % des vétérinaires
libéraux gagnent entre 30 et
60 000 €. La rémunération est
ensuite rapidement élevée mais
stagne également très vite. 
« Les femmes gagnent en moyen -
ne un t iers de moins que les
hommes », a expliqué François Cou-
rouble, tempérant ce constat par le
biais « temps de travail », le type
d’activité, plutôt canin, l’âge en
moyenne inférieur, etc. 
Il a souligné également la faiblesse
du revenu des plus jeunes
confrères, 60 % des vétérinaires
l ibéraux de moins de 30 ans
gagnant moins de 30 000 €. 

Pic en 2004
Sur 2004-2007, la médiane des reve-
nus est inférieure à la moyenne,
signe que plus de la moitié des 
vétérinaires gagne moins que la
moyenne. Par contre, l’évolution glo-
bale est plutôt favorable puisqu’en-
tre 2000 et 2006, les revenus ont
augmenté avec un pic en 2004, mis
sur le compte de l’épisode rabique. 
En ce qui concerne la répartition
régionale des revenus, l’analyse
montre encore, en 2007, de grosses

disparités selon les régions avec
des vétérinaires mieux lotis dans le
Grand-Ouest et en Lorraine, région
qui affiche la moyenne maximale
(74 665 €). A l’inverse, les régions
Sud (Paca, Languedoc-Roussillon,
Corse) sont les moins rémunéra-
trices avec, par exemple, un revenu
moyen de 35 144 € en Corse. Notre
confrère relie ce constat au type
d’activité, les zones rurales qui abri-
tent des vétérinaires mixtes étant
celles où les revenus sont les plus
élevés, et à l’âge moyen des
confrères dans ces régions. La
répartition hommes-femmes ne
montre pas de grosses différences
en fonction des régions, le ratio res-
tant en moyenne de 75-25. « Les
femmes sont néanmoins un peu
plus nombreuses qu’ailleurs dans
les Dom-Tom et en Ile-de-France »,
a précisé notre confrère.
Dans les années à venir, l’évolution
du revenu devra être étudiée à
l’aune des phénomènes majeurs
pour la profession tels que l’impact
de la FCO, la féminisation, le
contexte socio-économique ou
encore certaines dispositions fis-
cales. ■
*SNVEL : Syndicat national des vétérinaires
d’exercice libéral.

C
re

at
iv

 c
ol

le
ct

io
n

p18_DV1048:DV_Gabarit  7/10/09  14:33  Page 1


